
Montevideo, 15 juillet (AFP-NA) –  

 

La société finnoise UPM va acheter la totalité de la production de pâte à papier ainsi 

que l’activité forestière de Botnia en Uruguay, où elle possède déjà 100.000 hectares et 

une usine de pâte à papier qui a demandé un investissement de USD 1.100 millions et 

provoqué un litige avec l’Argentine.  

 

C‘est ce qui a été annoncé par le président d’UPM, Tapio Korpeinen, lequel a ajouté : 

« Il s’agit de la restructuration de la participation d’UPM dans le capital de Botnia», dans 

le cadre de laquelle « l’exploitation de Botnia en Uruguay est cédée à UPM » qui en 

devient le « propriétaire direct ». 

 

« Il y a eu une discussion entre les propriétaires de Botnia (UPM, M-Real et Metsäliitto), 

cela signifie que Metsäliitto se concentrera sur les exploitations en Finlande, où Botnia 

possède quatre usines de pâte à papier, pour en avoir le contrôle direct, alors que la 

participation d’ UPM y sera réduite » a-t-il expliqué.  

 

« En échange, UPM se focalisera  sur l’Uruguay, où la propriété (de Botnia) nous sera 

cédée », a-t-il ajouté au sujet de l’usine de pâte à papier de  Fray Bentos (à 300 km au 

nord-ouest de Montevideo) et de Forestal Oriental S.A. 

 

À l’heure actuelle, UPM y détient 47 % de l’exploitation de Botnia en Finlande et en 

Uruguay, M-Real  30 % et Metsäliitto 23 % , a dit le président d’UPM. 

    

A l’issue de la  transaction, UPM détiendra 17 %, Metsäliitto  53 % et M-Real gardera la 

même part,  30 %, a-t-il ajouté.  



 

T.   Korpeinen a signalé que, mercredi, les propriétaires de Botnia avaient signé une 

lettre d’intention non contraignante et qu’il espère que « les accords définitifs seront 

signés au cours du dernier trimestre de cette année et que, si tout se passe bien, la 

transaction finale sera concrétisée au cours du quatrième trimestre  de cette année». 

 

   Botnia avait investi 1.100 millions de dollars  dans la construction de son usine de 

pâte à papier à Fray Bentos, sur le fleuve Uruguay, limitrophe d’Argentine. 

 

   L’usine de pâte à papier, inaugurée en novembre 2007, qui produit 1,1 million de 

tonnes de pâte à papier, est à l’origine d’un conflit avec l’ Argentine et des contestations 

par les citoyens de ce pays, qui depuis trois ans bloquent le pont qui relie la ville 

argentine de Gualeguaychú et celle de Fray Bentos. 

 

Botnia, qui est également propriétaire de Forestal Oriental S.A. (FOSA), possède 

presque 100.000 hectares à Paysandú et à Río Negro (nord-ouest), dont plus de la 

moitié sont plantées, tandis qu’environ 40.000 n’ont pas les caractéristiques 

appropriées ou sont affectées à d’autres usages (chemins, drainages, coupe-feu, 

pâturage ou zones de conservation écologique). 

 

 UPM, qui possède trois usines de pâte à papier en Finlande, développe ses activités 

dans  14 pays et compte 24.000 salariés ; elle a enregistré un chiffre d’affaires de 9,5 

millions d’euros en 2008 et pourra atteindre une production totale d’environ 3,5 millions 

de pâte à papier lorsqu’elle aura le contrôle de l’exploitation en Uruguay,  a révélé 

Korpeinen. 

 



   UPM, qui a trois groupes de négoce, énergie et pâte à papier, papier et matériaux 

transformés,  a annoncé dans un communiqué de presse que la transaction entrainera, 

pour la dette nette de la société, « une augmentation d’environ  400 millions d’euros, y-

compris la dette des opérations en Uruguay,  dont les effets seront minimes » sur la 

situation de la société. 

 

« Les effets nets de caisse seront d’environ 90  millions d’euros à UPM », ajoute le 

texte, selon lequel « il est prévu que la transaction aura des répercussions positives sur 

le compte de résultats de l’exercice 2010 ». 

 

Le communiqué indique également que « la société UPM achètera à Botnia 1,2% du 

capital de la société d’’energie Pohjolan Voima Oy (PVO – société d’énergie 

finlandaise) ». 

 

 

 

 

 


